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et la sagesse, selon les révélations et 
les vérités que je vous ai données.

« Et de plus, celui qui est vaincu 
et ne produit pas de fruits selon ce 
modèle, n’est pas de moi.

« C’est pourquoi, c’est par ce modèle 
que vous reconnaîtrez les esprits dans 
tous les cas, partout sous les cieux.

« Et les jours sont venus, et il sera 
fait aux hommes selon leur foi » 
(Doctrine et Alliances 52:14-20).

Placer notre confiance et notre foi 
dans le Seigneur, en ayant toujours 
l’humilité de cœur devant lui, et s’ef-
forcer de garder les alliances que nous 
avons contractées avec lui sont essen-
tiels pour obtenir les bénédictions que 
nous recherchons dans tout ce que 
nous faisons en son nom.

À une époque antérieure, le 
Seigneur a enseigné que ce modèle 
de service est fondé sur l’amour, et 
qu’il est le modèle que le Père lui avait 
enseigné et qui régit leur relation. Puis, 
comme à notre époque, le Seigneur a 
invité ses disciples à servir, selon ce 
modèle divin :

« Demeurez en moi, et je demeu-
rerai en vous. Comme le sarment ne 
peut de lui-même porter du fruit, s’il 
ne demeure attaché au cep, ainsi vous 
ne le pouvez non plus, si vous ne 
demeurez en moi…

« Si vous demeurez en moi, et  
que mes paroles demeurent en vous, 
demandez ce que vous voudrez, et 
cela vous sera accordé…

« En tant que disciples du Christ, nous pouvons chacun répondre à l’invitation de 
s’aimer et se servir les uns les autres d’une manière plus élevée et plus sainte dans 
notre ministère personnel en tant que ses disciples ; dans nos appels éternels en tant 
que parents, maris, femmes ou enfants ; et dans nos appels reçus de la prêtrise pour 
servir les autres dans l’Église. »

« C’est pourquoi, celui qui prie, 
dont l’Esprit est contrit, celui-là est 
accepté par moi, s’il obéit à mes 
ordonnances. 

« Celui qui parle, dont l’Esprit est 
contrit, dont le langage est humble et 
édifie, celui-là est de Dieu, s’il obéit à 
mes ordonnances. 

« Et de plus, celui qui tremble sous 
ma puissance sera rendu fort et les 
fruits qu’il produira seront les louanges 

Le modèle divin d’aimer  
et de servir les autres
Par Joseph W. Sitati
Premier conseiller dans la présidence de l’interrégion d’Afrique du Sud-Est

PAGES LOCALES D’AFRIQUE DU SUD-EST

Au début du rétablissement 
 de l’Église de Jésus-Christ, le 

Seigneur a donné un modèle à Joseph 
Smith, le prophète, sur la façon dont 
les anciens qu’il avait choisis doivent 
servir. Il a dit :

« Et de plus, je vais vous donner 
un modèle en toutes choses, afin que 
vous ne soyez pas trompés ; car Satan 
est de tous côtés dans le pays et il s’en 
va tromper les nations – 

Joseph W. Sitati
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« Si vous gardez mes commande-
ments, vous demeurerez dans mon 
amour, de même que j’ai gardé les 
commandements de mon Père, et 
que je demeure dans son amour…

« C’est ici mon commandement : 
Aimez-vous les uns les autres, comme 
je vous ai aimés.

« Il n’y a pas de plus grand amour 
que de donner sa vie pour ses amis.

« Vous êtes mes amis, si vous faites 
ce que je vous commande » ( Jean 
15:4, 7, 10, 12-14).

Examinons quelques exemples de 
la façon dont le modèle divin d’amour 
et de service fonctionne entre le Père 
et le Fils.

Le Père a témoigné que, lors du 
Conseil prémortel, le Fils a cherché à 
faire la volonté du Père et à l’honorer 
en soutenant le plan du salut et en 
offrant de payer le prix personnel 
nécessaire pour l’accomplir :

« Mais voici, mon Fils bien-aimé, 
qui était mon Bien-aimé et mon Élu 
depuis le commencement, me dit : 
Père, que ta volonté soit faite,et que la 
gloire t’appartienne à jamais » (Moïse 
4:2 ; voir aussi Abraham 3:23-28).

Au début du rétablissement de 
l’Évangile, le Père et le Fils sont 
apparus à Joseph Smith, le prophète. 
Le Père a témoigné de son amour 
pour le Fils et a rendu témoignage 
de lui :

« Quand la lumière se posa sur 
moi, je vis deux Personnages dont 
l’éclat et la gloire défient toute des-
cription, et qui se tenaient au-dessus 
de moi dans les airs. L’un d’eux me 
parla, m’appelant par mon nom, et 
dit, en me montrant l’autre : Celui-ci 
est mon Fils bien-aimé. Écoute-le ! » 
( Joseph Smith, Histoire 1:17).

Le Fils ressuscité a témoigné aux 
Néphites qu’il était dans le monde 
non pas pour poursuivre ses propres 
desseins, mais pour accomplir la 
volonté du Père.

« Voici, je vous ai donné mon 
Évangile, et ceci est l’Évangile que 
je vous ai donné : que je suis venu 
au monde pour faire la volonté de 
mon Père, parce que mon Père m’a 
envoyé » (3 Néphi 27:13).

Pendant qu’il faisait son ministère 
terrestre, le Père a envoyé des anges 
pour servir et fortifier le Fils dans les 
moments d’épreuve et de grandes 
contraintes physiques et spirituelles, 
ainsi que dans les moments de joie. 
Voici quatre exemples :

Quand il a commencé son minis-
tère après avoir jeûné pendant qua-
rante jours et après avoir été tenté par 
le diable et qu’il l’a réprimandé (voir 
Matthieu 4:10-11) ;

Sur la montagne de la transfigura-
tion quand Moïse et Élie lui apparu-
rent en tant qu’êtres enlevés, et la voix 
du Père témoigna à Pierre, Jacques et 
Jean de son amour pour le Fils (voir 
Matthieu 17:3-5) ;

Quand il a prié et souffert dans 
le jardin de Gethsémané (voir Luc 
22:41-44) ;

Quand il est apparu aux Néphites 
dans une grande joie après sa résur-
rection (voir 3 Néphi 17:15-25).

Le Seigneur témoigne du modèle 
divin de s’aimer et de se servir les uns 
les autres :

« Je suis le bon berger. Je connais 
mes brebis, et elles me connaissent.

« Comme le Père me connaît et 
comme je connais le Père ; et je 
donne ma vie pour mes brebis » 
( Jean 10:14-15).

Le modèle divin d’aimer le Seigneur 
et de se servir les uns les autres a été 
établi devant nous et, par la voix de son 
prophète vivant sur la terre, Russell M. 
Nelson, il nous invite :

« Le service pastoral est une  
manière plus élevée et plus sainte  
de veiller sur les enfants de Dieu 
[…] Les frères et sœurs de service 
pastoral qui aiment le Sauveur en 
gardant les deux grands comman-
dements arriveront à connaître son 
amour infini pour eux et pour ceux 
qu’ils servent… Ils… deviendront 
plus semblables à lui. Ils enseigne-
ront sa doctrine, rendront témoigne 
de sa véracité et prendront soin des 
personnes qui leur sont confiées avec 
l’amour pur du Christ » (Réunion des 
dirigeants lors de la Conférence géné-
rale d’octobre 2018).

En tant que disciples du Christ, 
nous pouvons chacun répondre à l’in-
vitation de s’aimer et se servir les uns 
les autres d’une manière plus élevée et 
plus sainte dans notre ministère per-
sonnel en tant que ses disciples ; dans 
nos appels éternels en tant que parents, 
maris, femmes ou enfants ; et dans nos 
appels reçus de la prêtrise pour servir 
les autres dans l’Église. Mettre en prati-
que le modèle divin de service bénira 
ceux que nous servons et assurera 
pour chacun de nous les bénédictions 
que nous recherchons dans les allian-
ces que nous avons contractées avec 
le Seigneur. ◼

Joseph W. Sitati a été soutenu comme soixante-
dix-autorité générale en avril 2009. Il est marié 
à Gladys Nangoni ; ils ont cinq enfants.

En tant que disciples  
du Christ, nous pouvons 

chacun répondre à  
l’invitation de s’aimer  
et se servir les uns les 

autres d’une manière plus 
élevée et plus sainte.
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« Le service chrétien est un service rendu 
sincèrement à quelqu’un qui est dans le 
besoin, et pour lequel nous n’attendons 
pas de récompense. »

Jésus-Christ a enseigné que l’amour 
et le service pour autrui sont des 

caractéristiques importantes de crois-
sance dans le plan éternel de notre 
Père céleste. Le Sauveur, lui-même, 
a une parfaite capacité d’aimer et de 
servir, et il montre son propre exem-
ple dans un amour caractérisé par les 
services qu’il rend aux enfants des 
hommes.

Chers frères et chers sœurs, L’amour 
est un commandement. Un jour alors 
que le Christ était occupé à enseigner, 
un scribe lui demanda : « Quel est le 
premier de tous les commandements ?

« Jésus répondit : Voici le premier : 
Écoute, Israël, le Seigneur, notre Dieu, 
est l’unique Seigneur ;

« et : Tu aimeras le Seigneur, ton 
Dieu, de tout ton cœur, de toute ton 
âme, de toute ta pensée, et de toute 
ta force.

« Voici le second : Tu aimeras ton 
prochain comme toi-même. Il n’y 
a pas d’autre commandement plus 
grand que ceux-là » (Marc 12:28-31).

Ces deux commandements sont 
plus grands que les autres. Quand 
nous aimons Dieu et nos semblables, 
nous faisons tout ce que nous pouvons 
pour les rendre heureux, et par consé-
quent nous gardons tous les autres 
commandements. Nous ne sommes 
ses disciples que lorsque nous avons 

de l’amour les uns pour les autres 
(y compris nos ennemis), et on nous 
enseigne à être altruiste et charitable.

Harold B. Lee, Président de l’Église 
de 1972 à 1973, a dit : « Si tu veux aimer 
Dieu, tu dois apprendre à aimer et à 
servir les gens. C’est de cette façon-là 
que tu montreras ton amour pour Dieu » 
(“Stand Ye in Holy Places,” Conférence 
générale d’avril 1973; Stand Ye in Holy 
Places [1974], 189).

Le service chrétien est un service 
rendu sincèrement à quelqu’un qui est 
dans le besoin, et pour lequel nous n’at-
tendons pas de récompense. Il se peut 
qu’on ne vous l’ait pas demandé, ou 
qu’il soit déplaisant et exige un grand 
effort de notre part. Il se peut qu’il doive 

être rendu à un moment où il nous est 
difficile de le rendre. Mais quelles que 
soient les circonstances, c’est un service 
que nous devons rendre simplement 
parce que nous aimons les enfants de 
notre Père céleste.

Nous avons promis au Seigneur de 
« porter les fardeaux les uns des autres, 
pour qu’ils soient légers ; … de pleurer 
avec ceux qui pleurent ; … de consoler 
ceux qui ont besoin de consolation », 
(Mosiah 18:8-9). Nous avons la respon-
sabilité de rechercher les nécessiteux, 
les secourir avec amour et gentillesse 
sans qu’on ne nous le demande ou 
qu’on ne nous le commande, (voir 
Doctrine et Alliances 58:26-29).

Spencer W. Kimball, président de 
l’Église de 1973 à 1985, a souligné que : 
« Le service approfondit et adoucit cette 
vie tandis que nous nous préparons à 
vivre dans un monde meilleur. C’est en 
servant que nous apprenons comment 

M E S S A G E  D E S  D I R I G E A N T S 
L O C A U X  D E  L A  P R Ê T R I S E

W. Jean-Pierre Lono

L’amour et le service
Par W. Jean-Pierre Lono
Soixante-dix d’interrégion
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le faire. Quand nous sommes engagés 
dans le service envers notre prochain, 
non seulement nos actes l’aident, mais 
aussi nous voyons nos problèmes sous 
un angle nouveau. Quand nous nous 
soucions davantage des autres, il nous 
reste moins de temps pour nous sou-
cier de nous-mêmes ! Au cœur du mira-
cle du service se trouve la promesse de 
Jésus qu’en nous perdant nous-mêmes, 
nous nous trouvons ! » (« Chapitre 8 : Le 
service désintéressé », Enseignements 
des présidents de l’Église : Spencer W. 
Kimball, (2006), 79-88).

Dans notre plan interrégional de 
2019, nous avons un objectif clé de 
« Nous aimer, de nous servir et de 
nous enseigner les uns les autres ». 
Pour le faire, nous devons être avec 
nos semblables, les fortifier, les invi-
ter un à un à rejoindre la seule vraie 
Église de Jésus-Christ, leur enseigner le 
pouvoir de la repentance et les vérités 
contenues dans le Livre de Mormon, et 
les aider à persévérer jusqu’à la fin.

Être frères et sœurs de service 
pastoral c’est être une bénédiction du 
Seigneur pour autrui par nos œuvres 
d’amour et de service pour les autres, 
porter leurs fardeaux, pleurer avec 
ceux qui pleurent, consoler ceux 
qui ont besoin de consolation. Nous 
avons l’obligation de rechercher ceux 
qui ont besoin d’être secourus. Nous 
devons ensuite les aider, sans y être 
exhortés ou en avoir reçu l’ordre. Voilà 
l’esprit de service pastoral. « Toutes 
les fois que vous avez fait ces choses 
à l’un de ces plus petits de mes frères, 
c’est à moi que vous les avez faites », 
(Matthieu 25:34-40). C’est la règle de 
la proximité.

Pour que nous ayons de la joie et 
du bonheur, nous devons commencer 

par être de bons exemples nous-mê-
mes, et par avoir le bon esprit. Dieu 
va nous aider à rayonner d’amour, 
de charité, et de service ! Nous som-
mes des filles et des fils de notre Père 
des cieux, qui nous conduit avec son 
Évangile dans le but de nous réconci-
lier avec lui par notre obéissance à ses 
commandements.

En 2018, notre cher prophète, 
Russell M. Nelson, nous a révélé la 
manière dont les cœurs des hommes 
doivent se rapprocher un-à-un pour 
servir autrui avec amour et cela par 
le service pastoral, c’est la manière 
du Christ de nous édifier et de nous 
affermir. Je témoigne que le Service 
pastoral est une activité spirituelle, 
un service missionnaire qui rappro-
che les enfants de notre Père céleste 
entre eux et les aide à les rapprocher 
davantage de lui. Son saint temple est 
notre objectif final.

Nous devons nous concentrer sur 
le service pastoral inspiré envers les 
personnes et les familles. Notre rôle 
est de fournir un effort organisé, un 
effort commun, et un effort dirigé pour 
servir les personnes, les familles et nos 
collectivités.

Notre devoir chrétien consiste à 
mettre ces choses en pratique à l’aide 
de notre plan interrégional de 2019, 
qui nous offre une vision d’exécuter 
une de ses 3 priorités clés : « de s’ai-
mer, de se servir et de s’enseigner les 
uns les autres ».

Dans ce plan, les verbes  
« Approfondir et Etablir » sont centrés 
sur Jésus-Christ et son Evangile dans le 
but de nous édifier mutuellement. ◼

W. Jean-Pierre Lono a été appelé comme 
soixante-dix d’interrégion en avril 2014. Il 
est marié à Mukwakaya Angèle Tshisekedi ; 
ils ont huit enfants. Frère et sœur Lono habi-
tent à Kinshasa en République démocratique 
du Congo.

S É R I E S  D ’ H I S T O I R E  D E  L ’ É G L I S E  E N  A F R I Q U E

Histoire de l’Église en 
Afrique Le saviez-vous ?
Par le Département d’histoire de l’Église  
de l’interrégion d’Afrique du Sud-Est

 Chaque année, des milliers de Jeunes 
Gens et Jeunes Filles, ainsi que 

des centaines de couples d’âge mûr, 
reçoivent et acceptent des appels du 
prophète à servir en tant que mis-
sionnaires à divers endroits et postes 
dans le monde entier. Historiquement, 
les appels en mission ont été reçus 
sous forme de grande enveloppe 

blanche contenant une lettre signée 
en provenance du prophète. Or, ces 
derniers mois, les appels en mission 
sont envoyés sous forme numérique 
par courriel. Mais dans les premiers 
jours de l’Église, les appels en mission 
venaient de diverses façons. Dans 
certains cas, un appel était donné 
personnellement par le prophète. 
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Pendant sa présidence, 
Brigham Young deman-
dait aux hommes de se lever lors de la 
Conférence générale, et leur appel était 
annoncé par-dessus la chaire.

En mars 1963, un jeune homme Sud-
Africain a reçu une lettre d’O. Layton  
Alldredge, qui, à l’époque, servait 
comme président de mission en 
Afrique du Sud. (C’était la seule mis-
sion de l’Église qui était opération-
nelle sur le continent africain à ce 
moment-là.) Le président Alldredge 
faisait un suivi pour s’assurer que 
Louis Andries François Nell avait reçu 
une lettre d’appel en mission de Salt 
Lake City. En effet, Louis avait reçu la 
lettre. Quelques semaines auparavant, 
il avait reçu une lettre dans laquelle 
il avait été appelé à faire une mission 
aux Pays-Bas.

Pendant 
qu’un cer-

tain nombre de Sud-Africains ser-
vaient localement dans la mission de 
Johannesburg, Louis était le premier 
africain de souche à faire une mission 
en dehors du continent africain. Il était 
un converti relativement récent, qui, 
avec ses parents et ses deux frères et 
sœurs, avaient été baptisés en septem-
bre 1960.

Les missionnaires reçoivent aujour-
d’hui des documents avec des listes 
détaillées des articles à apporter, des 
dispositions à prendre et les instruc-
tions pour le voyage. Cependant, la 
lettre du président Alldrege disait 
simplement que Louis doit mettre ses 
affaires en ordre, déterminer quels 
vaccins sont nécessaires et les recevoir 
et obtenir un visa de voyage. Louis a 

aussi reçu l’instruction d’informer 
le président Alldrege quand il 
pourrait être prêt à partir directe-
ment en mission.

Après que les préparatifs ont 
été achevés, le président Alldrege 
a envoyé à Louis un bon de voyage 
pour un billet d’avion et a informé 
le président Don Van Slooten, prési-
dent de la mission des Pays-Bas, que 
Louis était en route pour Amsterdam. 

Louis s’est rendu en Europe via Rome 
et est arrivé à Amsterdam le 6 mai 
1963, où il a été affecté à Assen, une 
petite ville du Nord des Pays-Bas. Avec 
l’afrikaans comme langue maternelle, 
c’était assez facile pour lui d’appren-
dre la langue néerlandaise.

N’ayant pas réussi à recevoir ses 
ordonnances du temple avant de 
partir, car il n’y avait pas de temple 
à Johannesburg, en 1963, lui et son 
compagnon missionnaire ont reçu 
l’autorisation de voyage de la part du 
président Van Slooten pour visiter le 
Temple de Londres quelques mois 
après son arrivée dans le champ de 
la mission afin qu’il puisse recevoir 
sa dotation.

Louis a servi dans la mission des 
Pays-Bas pendant deux ans et demi, 
après quoi, il est rentré chez lui en 
Afrique du Sud. Plus tard, il a rencon-
tré et épousé Lesley Anne Louise 
Cook, avec qui il a fondé une famille. 
Il a continué de servir fidèlement dans 
l’Église jusqu’à sa mort en 2003.

Alors que le processus de récep-
tion et d’acceptation d’un appel en 
mission est devenu plus uniforme, 
l’appel à servir est lancé à chaque 
membre digne de l’Église pour aider 
à apporter l’Évangile aux gens dans 
le monde entier. ◼

Lettres et 
documents 
personnels en 
possession de sa 
fille, Debra James 
(née Nell).
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« Quand j’ai assisté à la cérémo-
nie de consécration du temple, j’ai 
vraiment ressenti l’Esprit du Seigneur. » 
– Reagan Kalonji

Sentiments de louange et de gratitude pour le temple, nouvellement 
consacré, de Kinshasa en République démocratique du Congo 

P A G E S  L O C A L E S

« Je suis heureuse parce que le 
23 avril je serai scellée à mon mari dans 
le temple. » – Rachelle Bunda

« Ma famille ira au temple et nous 
serons unis avec nos ancêtres. Je 
suis comblée de joie. » – Henriette 
Mulombo

« C’est une grande bénédiction et 
un grand privilège pour nous d’avoir un 
temple ici. » – Mawonda Bibann

« Les membres de l’Église ici en 
République démocratique du Congo 
se sont préparés spirituellement. J’ai 
vu beaucoup d’enthousiasme quand 
j’ai rencontré certains membres pour 
la recommandation à l’usage du tem-
ple. Je vois aussi leur engagement et 
leur enthousiasme lorsqu’ils assistent 
aux cours de préparation au temple ». 
– Dieumerci Kalonji (Évêque, paroisse 
de Gombe GB)

« Je me souviens d’une invitée [lors 
de visites guidées du temple] dans la 
salle céleste, elle pleurait, et elle a dit : 
‘C’était l’endroit que je cherchais pour 
venir chercher la paix, un lieu de séré-
nité, où je peux parler à Dieu. C’est 
un endroit où je dois être ». – Didier 
Mutombo

« La présence du temple ici, dans 
notre pays, est une preuve de l’amour 
de Dieu pour le Congo. Maintenant 
que ce temple est dans notre pays, il 
sera beaucoup plus facile d’accomplir 
des ordonnances car le temple est si 
proche ». – Gacia Kyungu

« Aujourd’hui est un jour mémo-
rable et béni. Il me fait penser à la 
journée du [30 août 1987], où un 

apôtre, Marvin J. Ashton, a consacré le 
pays [du Congo] pour l’enseignement 
de l’Évangile ». – Lendo Van Damme 

(Patriarche de pieu de Kinshasa) ◼

Didier 
Mutombo

Lendo  
Van Damme

Dieumerci 
Kalonji

Gacia 
Kyungu

Henriette 
Mulombo

Mawonda 
Bibann

Rachelle Bunda

Reagan 
Kalonji
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« Une grande bénédiction pour le pays et ses habitants »
Par Hermès Itina Mayamba

 En Octobre 2011, alors que je 
servais ma mission à plein temps 

en Afrique du Sud, j’ai reçu l’appel 
téléphonique de la Sœur Catherine 
Wood, épouse de notre président de 
mission. Toute joyeuse, elle me dira 
que le Président Thomas S. Monson 
venait juste d’annoncer la construction 
d’un temple dans la ville où je réside, 
Kinshasa. Je me souviens des cris de 
joie que j’avais poussés et des larmes 
qui coulaient sur mes joues en signe 
de reconnaissance au Très Haut pour 
la bénédiction d’avoir un temple dans 
notre pays.

Huit ans plus tard, ayant épousé 
Rachel Tshimungu et m’étant scellé 
à elle au temple de Johannesburg en 
2014, je suis père de deux enfants. 
Ensemble en tant que famille, nous 
avons vu ce grand miracle s’accom-
plir, non seulement dans notre pays, 
mais aussi et surtout dans nos vies 
respectives. Nous avons vu le tem-
ple s’élever du sol jusqu’à ce que, 
finalement, le Temple de Kinshasa en 
République démocratique du Congo 
a été consacré le dimanche 14 avril 
2019 par Dale G. Renlund, du collège 
des Douze apôtres.

Ma famille et moi sommes extrê-
mement bénis d’avoir participé aux 
manifestations ayant précédé la consé-
cration du temple. Nous avons ressenti 
l’Esprit du Seigneur en abondance. 
Lors de l’opération portes ouvertes, 
ma mère, Marie Noël Kona Bukasa, 

présidence de pieu de Kinshasa, d’au-
tre part, m’ont permis d’avoir à la fois 
une perception externe (de leaders 
d’opinion et de media) et interne (de 
membres de l’Église) sur le temple. 
« Une grande bénédiction pour le pays 
et ses habitants ». De la conférence de 
presse avec les journalistes de plus 
de 53 chaînes de télévision et radio 
de Kinshasa à la consécration du dit 
temple, en passant par les portes 
ouvertes et la réunion spirituelle des 
jeunes, nous avons vécu des moments 
historiques. Nous pouvions ressentir 
une présence céleste.

Je témoigne que le temple est la 
maison de Dieu. Je confirme que l’en-
semble des pays se trouvant dans les 
limites du district du temple en géné-
ral, et la République démocratique du 
Congo en particulier, sont extrême-
ment bénis. Ce temple apporte sure-
ment la paix à une partie du monde 
où on en a vraiment besoin. 

Le prophète Ésaïe a vu ce jour et 
a écrit : « il arrivera, dans la suite des 
temps, que la montagne de la maison 
de l’Éternel sera fondée sur le som-
met des montagnes, qu’elle s’élèvera 
par-dessus les collines, et que toutes 
les nations y afflueront. Des peu-
ples s’y rendront en foule, et diront : 
Venez, et montons à la montagne 
de l’Éternel, à la maison du Dieu de 
Jacob, afin qu’il nous enseigne ses 
voies, et que nous marchions dans 
ses sentiers » (Ésaïe 2:2-3).

« De la conférence de presse avec les journalistes à la consécration du dit temple, en passant par les portes ouvertes et la réunion 
spirituelle des jeunes, nous avons vécu des moments historiques. Nous pouvions ressentir une présence céleste. »

présentement membre non pratiquant 
de l’Église, a témoigné : « Ce temple 
est réellement la maison de Dieu, j’ai 
eu l’impression d’être au Paradis. » 
Nos voisins qui ont aussi assisté à 
l’opération portes ouvertes ont dit : 
« C’est une maison parfaite, comme 
si on était au ciel ».

Mes appels comme Directeur 
de la communication pour les onze 
pieux de Kinshasa, d’une part, et 
comme deuxième conseiller dans la 

Hermés avec sa famille
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Je sais que grâce à l’expiation du 
Christ et à son Évangile rétabli, nous 
pouvons accéder à toutes les béné-
dictions promises dans les Saintes 
Écritures. Je témoigne que c’est à 
travers les ordonnances que nous 
accomplissons dans le Saint Temple 
et aux alliances qui y sont associées 
que le pouvoir de la divinité se mani-
feste pleinement dans nos vies.

Mon cœur est plein de joie et de 
gratitude pour ce don merveilleux du 
Père pour nous ses enfants vivants et 
ceux qui nous ont précédé et qui sont 
maintenant de l’autre côté du voile. ◼
Hermès Itina Mayamba est deuxième conseil-
ler dans la présidence de Pieu de Kinshasa, 
République Démocratique du Congo

Des réponses  
aux prières –  
en temps utile
Par John Koyengule

« Maintenant, j’habite à environ cinq 
à dix minutes du temple. Même sans 
moyen de transport, je suis toujours à 
même d’y aller. »

Je suis membre de l’Église depuis 
plus de dix ans. En tant qu’officier 

de l’armée de la République démo-
cratique du Congo, j’avais éprouvé 
d’énormes difficultés lorsque je me 
préparais à quitter mon pays pour 
aller au temple de Johannesburg et y 
prendre part aux ordonnances sacrées. 
Au cours des années, j’ai introduit plu-
sieurs requêtes auprès de mes officiers 

supérieurs pour avoir l’autorisation de 
voyager en Afrique du Sud avec ma 
famille, mais c’était toujours difficile 
de quitter Kinshasa compte tenu du 
changement de régime qui avait eu 
lieu dans notre pays.

Après avoir tenté de convaincre à 
plusieurs reprises par la voie hiérar-
chique, toujours sans succès, j’ai pris 
la décision d’en discuter avec nos 
dirigeants locaux de la prêtrise afin de 
demander leurs conseils et directives. 
Ensemble nous avons imploré l’aide 
divine. Puis un jour, je lisais 1 Néphi 
3:7, qui dit : « Et il arriva que moi, 
Néphi, je dis à mon père : j’irai et je 
ferai la chose que le Seigneur a com-
mandée, car je sais que le Seigneur ne 
donne pas de commandements aux 
enfants des hommes sans leur préparer 
la voie pour qu’ils puissent accomplir 
ce qu’il leur commande. » J’ai compris 
davantage qu’en obéissant toujours aux 
commandements du Seigneur, Dieu 
fournit à ses enfants le moyen d’accom-
plir ce qu’il leur a commandé.

Ensuite quelques années plus 
tard, lors de la conférence générale 
d’octobre 2011, Thomas S. Monson, 
président de l’Église à l’époque, a 
annoncé la construction du temple 
de Kinshasa. À ce moment-là, j’étais 
loin, à plus ou moins 1700 km de 
chez moi, à Kinshasa. Mon épouse 
Guylaine Kakudji Koyengule, comblée 
de joie en suivant l’annonce, a télé-
phoné pour me donner la nouvelle, et 
c’était vraiment un jour de grande joie 
pour moi et ma famille.

Après cette annonce, nous avions 
attendu impatiemment l’ouverture 
de chantier ainsi que la construction. 
Maintenant notre temple de Kinshasa 
vient d’être consacré. FR
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Maintenant, j’habite à environ cinq 
à dix minutes du temple. Même sans 
moyen de transport, je suis toujours à 
même d’y aller. Je sais que notre père 
céleste écoute vraiment la prière de 
ses enfants et qu’il répond en temps 
utile. Je sais aussi que le temple est la 
maison du Seigneur et que grâce aux 
alliances que nous contractons avec 
notre Père céleste dans sa maison, le 
temple, nous serons sauvés. ◼

John Koyengule est membre de la paroisse de 
GB-Gombe, pieu de Kinshasa en République 
démocratique du Congo.

John avec sa femme, Guylaine


